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Malgré un contexte économique incertain, la Ville de Nogent-le- 
Rotrou poursuit sa dynamique de développement économique. 
Après l’inauguration de l’extension de l’usine Euro Wipes en janvier 
2023, trois bonnes nouvelles ont marqué ce début d’année : 

- L’annonce d’investissements majeurs chez Valeo, avec la reconver- 
sion du site de Nogent sur la production d’outils numériques d’aide 
à la conduite. Valeo a bénéficié d’une subvention importante de 
l’État pour mener ce nouveau développement qui garantit l’avenir 
du site et le positionne sur des marchés prometteurs, ceux de la 
voiture connectée, 

- La poursuite de la stratégie d’investissements de B. Braun, qui 
poursuit ses investissements en machines dans ses nouveaux 
bâtiments, 

- L’aboutissement des négociations autorisant le groupe Vallegrain 
à exporter sa production vers la Chine, marché rémunérateur qui 
va contribuer à renforcer ce groupe agro-alimentaire qui emploie 
près de 200 salariés dans les locaux de l’ancien abattoir.  

Grâce au dynamisme de nos entreprises, le bassin d’emploi de Nogent- 
le-Rotrou est celui qui a enregistré la plus forte baisse de chômage 
de toute la région Centre-Val de Loire. Plus largement, la zone de 
la Vallée de l’Huisne, de Nogent-le-Rotrou à La Ferté-Bernard, est 
celle qui a créé le plus d’emplois industriels en France, passant de 
10.500 à 11.500 postes depuis le Covid.  

À l’heure où l’industrie française cherche à se relocaliser, il y a là 
une opportunité à saisir et la Communauté de communes du Perche 
continuera à agir, avec la Région, pour soutenir nos entreprises, 
aménager de nouveaux terrains économiques et renforcer notre 
offre de formation pour nos jeunes !

Harold HUWART 

Maire de Nogent-le-Rotrou 

Président de la communauté 
de communes du Perche

éditorial
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dossier

A
vec une base de 180 salariés 
complétée par un effectif qui peut 
atteindre jusqu’à 120 intérimai-
res en période de forte activité 

comme actuellement, Marie-PLV est l’un 
des plus grands employeurs de Nogent-
le-Rotrou. L’entreprise est dynamique, se 
développe avec des clients de l’industrie 
du luxe rayonnant dans le monde entier. 
« Pourtant, nous peinons à recruter », 
s’agace Pierre Marand, directeur général, 
qui pose sur la table une trentaine de 
postes à pourvoir en contrat à durée in-
déterminée, dont une vingtaine d’opéra-
teurs.  
« Beaucoup préfèrent la précarité de 
l’intérim à la stabilité d’un emploi d’opé-
rateurs, pour commencer, avec des évo-
lutions possibles en fonction de leur 
motivation, de leurs compétences et de 
leur appétit. On fait des propositions 
mais les gens refusent », note le dirigeant.  

Intérim ou CDI 
Pourquoi cette réticence ? La première 
raison est financière. « L’intérêt pécuni-
aire de l’intérim prend le pas sur la pré-

carité. Pour certains, ce statut est ancré 
dans leur quotidien. Avoir un emploi à 
plein temps, régulier, dans une entreprise 
où on s’implique avec les collègues, avec 
une vie sociale ne les intéresse pas. » 
Pour Pierre Marand, le constat est clair : 
« On ne trouve pas de personnel motivé 
avec une envie de venir le matin tra-
vailler, de s’impliquer dans la vie de l’en-
treprise et de montrer qu’ils peuvent faire 
plus qu’un rôle d’opérateur pour évoluer 
et par exemple devenir chef de ligne ou 
contrôleur qualité. C’est une réalité ! » 
Le directeur général poursuit :  « Certains 
jeunes diplômés dans un domaine précis 
n’acceptent pas un poste de production, 
souhaitant principalement des postes 
tertiaires. » 

Le plus beau parc  
d’usinage français 
Pierre Marand le clame, « nous sommes 
sur des métiers très divers avec notam-
ment de l’assemblage, de la décoration, 
de la sérigraphie. Les techniques sont 
très variées. Nous proposons des forma-

tions, en interne. » Marie-Laure PLV pro-
pose également une dizaine de postes de 
techniciens, agents de maîtrise et cadres. 
Là encore, le recrutement butte sur l'ab-
sence de candidatures adaptées. 
Le directeur général défend pourtant de 
nombreux atouts : « Nous sommes sur un 
environnement de métiers et de clients 
hyper dynamiques. Nous sommes dans 
l’industrie du luxe, à Nogent-le-Rotrou, 
au cœur de la Cosmétic Valley avec des 
grandes marques en forte croissance. 
Nous sommes dans une industrie pérenne 
et à fort développement. Nous offrons de 
bonnes conditions de travail, dans une 
usine propre, pas polluée et avec un bruit 
limité ». Pierre Marand insiste : « Nous 
avons le plus beau parc d’usinage 
français dans notre secteur d’activité 
avec des appareils ultra modernes ».  
En affichant tous ces atouts, l'équipe 
dirigeante de Marie-Laure PLV garde es-
poir et attend les candidatures dans la 
zone de l’Aunay. 

Dans la zone rurale la plus industrialisée de France 
Le Perche est reconnu pour la qualité de son cadre de vie et son environnement naturel préservé. Il s’impose aussi 
comme un territoire industriel exceptionnel. 

Constitué par le ministère de la Cohésion des Territoires en mai 2019, le territoire Perche Industrie se classait déjà dans le groupe de tête des 
secteurs regroupant le plus grand nombre d’emplois industriels en France avec plus de 10.000 postes. De Nogent-le-Rotrou, à La Ferté-Bernard, 
en passant par Val-au-Perche et en remontant jusqu’à Bellême, plus de cinq cent emplois supplémentaires ont été créés depuis, faisant de ce 
territoire, la zone rurale la plus industrialisée de France. 
Dans ce bassin de la vallée de l’Huisne, plus de 30% de la population travaille dans l’industrie. Si ce dynamisme permet de réduire considérablement 
le taux de chômage, il complique souvent les démarches de recrutement des entreprises. Les principaux employeurs de Nogent-le-Rotrou, Euro 
Wipes, Marie-Laure PLV et B.Braun, n'échappent pas à ces tensions. 

Marie-Laure PLV propose des 
postes dans l’industrie du luxe  
Spécialiste de la publicité sur les lieux de vente pour de grandes 
marques de luxe, Marie-Laure PLV affiche une trentaine de postes 
ouverts au recrutement. Sans succès.
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Euro Wipes assume sa croissance 
et poursuit les recrutements  
Progression du chiffre d’affaires, nouveau bâtiment et nouvelle ligne de production : 
Euro Wipes a franchi un cap important en 2022 et veut poursuivre son développement.

« Il y a vingt ans, c’était un champ. 
Aujourd’hui, c’est une entreprise 
de 200 salariés » : Olivier Hour-
cade, directeur général d’Euro 

Wipes, dans la zone de l’Aunay à Nogent-
le-Rotrou, mesure le chemin parcouru et 
apprécie l’héritage de ses prédécesseurs. 
En deux décennies, le spécialiste des lin-
gettes, disques de coton et des masques 
imprégnés pour des applications dans les 
domaines de l’hygiène, de la beauté et de 
la santé, a pris une place importante dans 
le tissu économique de notre territoire. 
En 2022, l'entreprise a franchi une nou-
velle étape en franchissant la barre des 
40 millions d’euros de chiffre d’affaires, 
en progression de 13 %. Sur l’année, l’en-
treprise a par ailleurs mené quarante-
quatre recrutements et réalisé des inves- 
tissements très importants. 

La fierté d’appartenance 
à Euro Wipes 
Sur le site, un nouveau bâtiment est sorti 
de terre et a été mis en service à l’au-
tomne dernier : « Il nous permet d’abor-
der plus sereinement la croissance future 
en doublant la surface de stockage. Cette 
réorganisation des bâtiments a égale-
ment permis l’implantation d’une ligne de 
production supplémentaire. L’ensemble 
a été fortement soutenu par la Région 
Centre-Val de Loire. » Et la dynamique 
se poursuit en 2023 : « Nous enregistrons 
une croissance élevée au premier trimes-
tre », annonce déjà Olivier Hourcade.   
Ces bons résultats, le dirigeant les doit 
aussi grâce au travail en profondeur me-

né « en matière de dialogue social, de 
politique de rémunération, de sécurité 
et de bien être au travail. » Le but étant 
de renforcer la fierté d’appartenance à 
l’entreprise et de fidéliser les équipes 
présentes.  

Forte valeur ajoutée 
Olivier Hourcade le sait, un salarié heu-
reux est un salarié performant qui reste 
au sein de l’entreprise : « C’est un élé-
ment important à l’heure où l’entreprise 
s'engage de plus en plus vers des pro-
duits à forte valeur ajoutée, à plus forte 
technicité ». De nombreuses actions ont 
donc été mises en place : prime de coop-
tation, création d’événements internes et 
une nouvelle salle de pause livrée en mai.   
Tous ces efforts mis en œuvre s’avèrent 
fructueux : « Grâce à la fidélité des équi-
pes et à leur engagement, nous n’avons 
jamais eu un problème de qualité en 
20 ans. C’est aussi pour cette raison que 
les plus grandes marques d’hygiène, de 
santé et de beauté nous font confiance 
depuis des années. »  

Une dizaine de postes 
ouverts 
Sur sa lancée, l’entreprise espère encore 
recruter une dizaine de salariés comme 
le confirme Olivier Hourcade : « Nous 
cherchons encore des conducteurs de 
ligne et des opérateurs. Nous devons an-
ticiper nos besoins de croissance dans 
une logique de bon gestionnaire face à 

un contexte économique un peu compli-
qué et une concurrence hyper agressive ». 
Emmanuelle Boulay, directrice des res-
sources humaines, mesure la difficulté de 
cette démarche : « L’industrie se heurte 
encore à l’image symbolisée par le film 
de Charlie Chaplin, Les temps modernes. 
La taille des machines et notre process 
effraient aussi. Pourtant, nous les accom- 
pagnons et nous les formons dans des 
environnements de travail qui sont pro-
pres ».  
Olivier Hourcade et son équipe passe-
ront outre ces difficultés avec un objectif 
clair : « malgré un contexte économique 
tendu, des charges en augmentation, la 
pression sur les prix, nous poursuivons 
notre développement. À l’horizon 2025, 
nous visons un chiffre d’affaires de 50 
millions d’euros, et si nous pouvons le 
faire avant, nous le ferons  ! » 

Deux salariés ukrainiens 
Deux Ukrainiens travaillent actuellement chez Euro Wipes. « Le conflit a débuté, des réfugiés sont 
arrivés sur notre territoire. Nous avions des besoins. Il fallait ouvrir nos portes », note Emmanuelle 
Boulay, directrice des ressources humaines. Grâce aux différents réseaux et institutions et à une 
mobilisation de tous, ces deux personnes ont été recrutées sur des postes d’agent de production. 
« Pour faire face à la barrière de la langue, nous leur avons fourni un téléphone portable pour une 
traduction immédiate », ajoute-t-elle.  
Le réseau local a permis de loger les deux familles dans le parc de Nogent Perche Habitat. 
« Ils sont heureux et enthousiastes d’être là. C’est un exemple qui démontre qu’en travaillant 
avec les partenaires locaux, nous pouvons trouver des solutions », se félicite Olivier Hourcade, 
directeur général d’Euro Wipes. 

Marie-Laure PLV

Olivier Hourcade, directeur général 
d’Euro Wipes, vise la barre des 
50 millions de chiffre d’affaires.
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Postes à pourvoir 
Chargé de projet industrialisation  
Mission : suivi des projets de développement 
d’équipements de fabrication jusqu’à l’arrivée 
en production. 
Profil recherché : ingénieur technique, anglais 
courant, expérience dans le développement 
d’équipements de production. 
Responsable maintenance 
Mission : manager le service maintenance pour 
l’un de nos secteurs de production. 
Profil recherché : ingénieur technique, anglais 
technique recherché, expérience terrain main-
tenance et expérience dans le management. 
Deux techniciens maintenance 
et amélioration d’équipements 
Mission : améliorer les efficiences de nos équi-
pements de production ou diminuer les rebuts 
de ceux-ci, apporter des modifications sur nos 
équipements de production.  
Profil recherché : BTS maintenance, anglais 
technique recherché, maîtrise de l’automa-
tisme.  
Atout du poste : machines spéciales, faites sur 
mesure pour B.Braun, pluralité des procédés de 
fabrication, horaires de journée. 
Technicien maintenance 
Mission : assurer la maintenance préventive et 
curative sur nos presses à injecter et nos lignes 
d’extrusion. 
Profil recherché : BTS maintenance, électro-
technique, expérience sur des presses à injec-
ter, horaire en 2*8. 
Deux responsables d’atelier 
Mission : organiser un atelier de production 
pour répondre aux besoins de production, ma-
nager les équipes en poste. 
Profil recherché : ingénieur généraliste ou pro-
fil évolutif avec une expérience probante en 
management de production, anglais technique, 
connaissance technique, connaissance des ou-
tils d’amélioration continue. 
Responsable amélioration continue 
Mission : développer et déployer la stratégie 
en amélioration continue et lean savings sur le 
site, manager l’équipe d’Opex et méthodes. 
Profil recherché : ingénieur généraliste, maî-
trise des outils du lean management, certifica-
tion Black Belt, anglais courant. 
Responsable recherche et développement 
Mission : déployer la stratégie groupe en re-
cherche et développement sur le site, dévelop-
per l’innovation sur le site. 
Profil recherché : ingénieur  en recherche et 
développement, maîtrise des procédés de trans- 
formation des matières plastiques, maîtrise de 
la réglementation MDR, anglais courant, maî-
trise du processus de développement produit 
gestion des brevets.

De nouveaux investissements 
à venir chez B. Braun 
Le groupe B. Braun va poursuivre ses investissements sur le site 
de Nogent-le-Rotrou dont l’encadrement doit être renforcé.

L
orsque le groupe B.Braun a injecté 
plus de 63 millions d’euros, entre 
2019 et 2020, dans l’agrandisse-
ment de son site de Nogent-le-

Rotrou, il s'agissait d’un des investisse- 
ments industriels les plus importants de 
la région Centre-Val de Loire. Cet agran-
dissement avait été accompagné par la 
consolidation de 90 postes. Aujourd’hui, 
avec les 680 personnes présentes sur 
le site, l’usine spécialisée dans l'industria- 
lisation de produits d'urologie et de 
perfusion est la plus grande entreprise 
industrielle de la ville.  

La poursuite 
des investissements 
« Nous continuons notre croissance de 
volume », précise Yann Quéré, le direc-
teur du site percheron qui à généré un 
chiffre d’affaires de 161 millions d’euros 
en 2022. Une progression accompagnée 
par un projet de d’investissement de dix 
à douze millions d’euros, dans les années 
à venir, pour l’implantation de nouvelles 
lignes de production.  
L’usine B.Braun de Nogent-le-Rotrou ne 
cesse de grandir tout en défendant l’es-
prit familial du groupe : « Quand on intè-
gre B.Braun, on s’inscrit dans une certaine 
forme de développement. Nous faisons 
évoluer les collaborateurs autant que 
possible. Ils sont une trentaine à avoir ac-
cédé à des postes de niveau supérieur, 
ces deux dernières années. Une vingtaine 
d’employés ont bénéficié de formations 
certifiantes », décrit Maddy Jouanneau, 
directrice des ressources humaines.  
Le groupe multiplie les dispositifs attrac-
tifs : la mise en place du télétravail, un 
accord sur l’égalité professionnelle et la 
qualité de vie au travail, de nombreuses 
primes et accords financiers, l'augmen-
tation du volume des congés.  
Il est toujours possible de rejoindre cette 
famille. B.Braun souhaite se renforcer, es-
sentiellement sur les emplois de cadres 
ou de techniciens. Ces neuf postes ou-

verts au recrutement ne peuvent pas être 
pourvus par l’intérim. « Ce sont des pro-
fils pénuriques. Il est impératif de pro-
poser des contrats en CDI », note encore 
Maddy Jouanneau.  

Les atouts de Nogent-le-Rotrou 

Les recrutement locaux, bien que diffi-
ciles, sont possibles : « Sur le BTS, nous 
avons déjà eu la chance de recruter des 
personnes du cru, qui étudiaient au lycée 
professionnel industriel Sully, à Nogent-
le-Rotrou. Pour le profil ingénieur, cela 
est plus compliqué », admet Maddy 
Jouanneau qui poursuit : « Nous sou- 
haitons mettre en place une meilleure 
collaboration avec les établissements 
scolaires de la région. »  
Face à la pénurie locale, l’entreprise n’hé- 
site pas à promouvoir le territoire pour 
attirer des cadres. Yann Quéré ne man-
que pas d’arguments : « Venir à Nogent-
le-Rotrou, ça peut être un choix de vie. La 
ville a des atouts avec sa gare, ses éta-
blissements scolaires, sa qualité de vie, 
ses associations, ses installations spor-
tives et culturelles. »

Yann Quéré, directeur du site B. Braun 
de Nogent-le-Rotrou, 
insiste sur l’esprit familial du groupe.
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Les formations militaires de la Sécurité civile 
gonflent leur recrutement 
En marge des entreprises industrielles de la Vallée de l'Huisne, l’unité d’instruction et d’intervention 
de la Sécurité civile numéro 1 est un recruteur majeur du territoire. 200 nouveaux engagés passeront 
cette année le portail de la rue du Sully. 

« Le sourire d’une femme ou d’un 
enfant à qui vous apportez un 
verre d’eau, c’est la plus belle 
récompense pour un sapeur- 

sauveteur. C’est très fort. Cela nous mo-
tive au plus profond de nous-mêmes. Ces 
moments donnent un sens profond à nos 
formations, nos entraînements et à nos 
déploiements en missions ». Le colonel 
Jean-Philippe Nicot, chef de corps de 
l’unité d’instruction et d’intervention de la 
Sécurité civile numéro 1, ne manque pas 
d’exemples pour décrire ce qui anime les 
femmes et les hommes engagés dans ces 
missions.  
Chaque année, le régiment de Nogent-le-
Rotrou accueille 150 nouveaux volon-
taires, venus de toute la France, pour le 
compte de toutes les formations mili-
taires de la Sécurité civile. La création 
d’une quatrième unité militaire de Sécu-
rité civile, basée dans le Sud-Ouest de la 
France dès 2024, comme l‘a annoncé le 
Président de la République, obligera à 
augmenter cette capacité de recrutement. 
Pour armer ce quatrième régiment la ca-
pacité de recrutement doit être élargie : 
« Dès cette année, nous devrons accueil-
lir jusqu’à 200 volontaires. Cette opéra-
tion sera renouvelée les années suivantes 
jusqu’en 2026 ». 

Diversité des missions 
Le chef de corps ne s’inquiète pas d’un 
manque potentiel de candidats. La diver-
sité des missions menées (feux de forêts, 
inondations, sauvetage déblaiement, cy-
clones ou tempête, interventions de ris-
ques technologiques) est un point fort. 
« Un jeune qui intègre notre unité a tou-
tes les chances d’aller à l’autre bout du 
monde représenter son pays pour porter 
assistance à des populations en détresse », 
ajoute-t-il. Ces atouts séduisent la jeu-
nesse qui rêve d’engagement, de passion 
et de pouvoir partir en missions à l’étran-
ger ou en France. 
Le recrutement va donc s'accélérer auprès 
des 18 et 25 ans. Localement, le point de 
contact peut être la cellule de recrute-
ment de l'unité. « Nous leur proposons de 
venir au sein de l’unité une journée pour 

découvrir l’environnement, 
visualiser le lieu où ils vont 
passer un certain temps et 
prendre connaissance des 
missions que nous sommes 
appelées à remplir », dé-
crit encore Jean-Philippe 
Nicot. 
Il ne s'agit que d’un point 
de passage avant d’être ré-
orienté vers le Centre d'In- 
formation et de Recrute-
ment des Forces Armées 
(CIRFA) à Chartres ou lors 
de leurs permanences à 
Nogent-le-Rotrou, rue Saint- 
Anne. Place ensuite à des 
tests psychologiques et 
physiques. « Le niveau 
physique et d’état général 
pour entrer à la Sécurité civile est plus 
élevé qu’à l’armée de terre », prévient le 
chef de corps.  

Discipline militaire 
Jean-Philippe Nicot en a la certitude : « À 
la Sécurité civile, on n’y arrive pas par 
hasard. Tous les candidats ont cette 
volonté intrinsèque de remplir les mis-
sions de secours. Cela les attire fonda-
mentalement. » Le colonel enchaîne : 
« Notre force est ce double enracinement 
entre structure militaire et missions de 
secours. Ici, nous ne sommes pas des 
sapeurs-pompiers. Nous n’allons pas rem-
plir les mêmes missions, nous n’avons pas 
la même organisation. Nous sommes un 
régiment structuré en compagnies et 
sections. Avec une discipline militaire et 

une adaptation à une vie rustique comme 
en Turquie, où nous avons dormi douze 
jours sur un lit de camp, dans des condi-
tions de froid extrêmes la nuit, avec un 
régime basé uniquement sur des rations. » 
Malgré les distinctions, les liens entre 
sapeurs-pompiers et sapeurs-sauveteurs 
sont forts : « une partie de notre recrute-
ment est déjà sapeur-pompier volontaire. 
Un quart de l’effectif du régiment a cette 
caractéristique. » Pour le chef de corps, 
cette spécificité est déterminante :  « lors 
de nos interventions sur le territoire 
français, en appui des sapeurs-pompiers, 
nous nous comprenons très rapidement. 
Le travail en est d’autant plus efficace. » 
contacts et infos  : 
www.uiisc1.fr, 02.37.53.46.24 
ou u1-recrutement@interieur.gouv.fr

Le colonel Jean-Philippe Nicot, chef de corps de 
l’unité d’instruction et d’intervention de la Sécurité 
civile numéro 1, connaît bien la passion qui anime 
les sapeurs-sauveteurs. 

Centre de formation 
Un sapeur-sauveteur sans qualification est formé intégralement. Les huit premières semaines, tous 
les volontaires des formations militaires de la Sécurité civile viennent à Nogent-le-Rotrou pour 
devenir un militaire. Les deux mois suivants, ils deviennent secouristes en suivant des formations 
à Brignoles, dans le Var, et Corte, en Corse. Au terme de quatre mois d’instruction, ils sont aptes à 
partir en mission. Les départs peuvent être rapides, comme l'évoque le colonel Nicot : « En Turquie, 
une nouvelle recrue âgée de 20 ans, avec cinq mois d’expérience, a mesuré la chance de vivre cette 
aventure extraordinaire, quand bien même, elle a été difficile. Cette chance de pouvoir mettre en 
œuvre ce pourquoi il s’est formé ! » 
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vie quotidienne

L'
attachement d’une ville à ses 
sapeurs-pompiers est une évi-
dence. Les moments de les ex-
primer ne sont pas si nombreux. 

La faute au tourbillon du temps et à 
toutes ses interventions qui s’enchaînent. 
La faute aussi, ces dernières années, 
« au Covid et à l’obligation de nous ren-
fermer sur nous-mêmes, tout en pour-
suivant nos missions », comme l’exprime 
le lieutenant Mickaël Montès, chef du 
centre de secours principal de Nogent-
le-Rotrou. 
L'occasion sera donnée à tous, sapeurs-
pompiers et population, de partager un 
moment privilégié, le 6 mai prochain, 
pour célébrer le quarantième anniver-
saire de l'arrivée des soldats du feu dans 
leurs locaux du chemin des Gouttes, au 
plateau Saint-Jean.  

Médailles 
« Nous sommes arrivés ici en septembre 
1982, après des implantations rue Thibault-
Meyniel et place sully, dans les locaux de 
la salle L’Arsenal. » retrace le lieutenant 
Montès qui annonce un événement ex-
ceptionnel.  
Cette journée sera placée sous le signe 
des retrouvailles avec la présence des 
commandants Daniel Lecointre, Franck 
Walusinskies, Erwan Queau, Thierry Miaut, 
et Pascal Prat et du lieutenant-colonel 
Daniel Bossion, qui ont tous dirigé le cen-
tre depuis 1982. Toujours dans l’esprit du 
passé, « nous retraçons l’historique de 
ces quarante dernières années avec de 
nombreuses archives », assure le lieu-
tenant Montès. 
Les hommes et femmes, qui composent ce 
centre, seront mis à l’honneur. À 10 heures, 
lors de la cérémonie, des décorations 
seront décernées à quelques sapeurs-
pompiers pour service exceptionnel. 

Le travail de Didier Létang, à la tête de 

l’amicale des sapeurs-pompiers depuis 
25 ans, et de Cyrille Lelong, président 
des Jeunes sapeurs-pompiers depuis 
2015, sera salué. « Il font preuve d’un en-
gagement sans faille pour le centre qui 
ne leur apporte que le plaisir d’aider leurs 
collègues avec un rôle de soutien, de for-
mation et d'accompagnement dans les 
moments de joie ou de peine », souligne 
le lieutenant Montès. 

Séduire pour recruter 

À partir de 13 heures, les animations s'en-
chaîneront avec des démonstrations di-
verses et variées : secours à la personne, 
secours routiers, groupe d’intervention 
en milieu périlleux, maîtres-chiens, jeu-
nes sapeurs-pompiers (JSP). 

Des ateliers seront mis en place où seront 
présentées les spécificités nogentaises 
dont le sauvetage déblaiement et le risque 
chimique. Les soldats du feu initieront aux 
gestes qui sauvent et mettront en garde 
les visiteurs sur les dangers domestiques. 

Les personnes souhaitant obtenir des in-
formations pour intégrer le centre de 
secours pourront s’adresser au stand de 
recrutement. Le chef de centre ne le 
cache pas : « Cet anniversaire est un outil 
de communication important pour re-
cruter. Nous cherchons des hommes et 
des femmes d’une trentaine d’années, 
établis professionnellement et habitant 
à Nogent qui ont envie de changements. 
Chaque année, en moyenne, cinq jeunes 
sapeurs-pompiers intègrent le centre. 
Mais certains quittent la région pour 
leurs études et intègrent d’autres serv-
ices départementaux d'incendie et de 
secours ». Le lieutenant Montès en est 
conscient : « Nous sommes un centre for-
mateur qui ne bénéficie pas d’un retour à 
100% sur notre travail. Nous devons 
maintenir ce roulement sous peine d’être 
confrontés à des problèmes d’effectif. » 

Pratique : Samedi 6 mai. 10 heures : 
cérémonie. 11 heures : discours officiels. 
De 13 heures à 19 heures : atelier 
et démonstrations. Entrée gratuite, 
restauration et buvette sur place.

Le centre de secours principal 
de Nogent-le-Rotrou fête ses 40 ans !  

Pour les 40 ans de présence dans leurs locaux du chemin des Gouttes, les sapeurs-pompiers 
de Nogent-le-Rotrou ouvrent les portes du centre de secours principal, le samedi 6 mai. 

Visite du centre et tombola. Il sera possi-
ble durant l’après-midi de visiter le centre 
de secours. Une balade de trente minutes 
sera programmée à plusieurs reprises avec 
la découverte des locaux, des véhicules et 
du matériel. Les jeunes sapeurs-pompiers 
organisent également une tombola. Ils ven- 
dront des tickets sur le marché nogentais 
chaque samedi en avril et le jour des 40 ans. 
Effectif. Le centre principal de secours de 
Nogent-le-Rotrou compte actuellement 
vingt-cinq sapeurs-pompiers profession-
nels et une bonne soixantaine de volon-
taires dont cinquante-cinq affichant une 
disponibilité à 100%.  
Nouvel écusson. Pour fêter leurs quarante 
ans de présence chemin des Gouttes, les 
sapeurs-pompiers de Nogent-le-Rotrou ont 
édité un nouvel écusson en vente à l’Office 
de tourisme et de commerce et au centre 
de secours principal, le samedi 6 mai. 



L’abbaye Saint-Denis 
deviendra un centre multiculturel 

Le projet d’un centre multiculturel au sein des bâtiments historiques de l’abbaye Saint-Denis est lancé. 
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patrimoine

L
a libération programmée des 
bâtiments historiques de l’ab-
baye Saint-Denis, grâce au re-
déploiement du collège Arsène- 

Meunier dans une poignée d'années, 
conduit la municipalité à réfléchir sur 
l’avenir du site. Harold Huwart, maire 
de Nogent-le-Rotrou fixe déjà le cap : 
« Nous avons la volonté d’en faire un 
centre culturel qui se visite. Nous 
voulons être la porte d’entrée des 
touristes sur le territoire avec un lieu 
qui rayonne largement. » 
L’objectif est clair : rassembler les 
activités culturelles municipales et 
d’autres acteurs en un seul et unique 
lieu. Le casting est connu avec l’é-
cole municipale de musique Lucien-
Blin, la bibliothèque municipale, mais 
aussi la ludothèque, les artistes de 
Label Friche. La fédération des Amis 
du Perche pourrait également y fixer 
son siège. Des résidences d’artistes 
et des expositions contribueront à 

faire vivre le lieu. Ce regroupe-
ment renforcera également 

la communication entre 
les uns et les autres.  

Une histoire 
à transfigurer et prolonger  
Harold Huwart veut saisir cette op-
portunité pour soutenir ce monument 
comme l'ont fait ses prédécesseurs 
pour le château des Comtes du 
Perche et lui offrir une nouvelle vie. 
« Dans toutes les villes, des friches 
patrimoniales se développent avec 
un coût de rénovation tellement ex-
orbitant qu’on les laisse tomber en 
ruines, perdant ainsi une partie de 
notre patrimoine. L’histoire de cette 
abbaye doit être transfigurée et pro-
longée », détaille le maire.  
L’écriture du premier chapitre de 
cette nouvelle histoire, passe dès 
maintenant par une étude pilotée 
par la Banque des Territoires et une 
de ses filiales. D’une durée de quatre 
mois, ce travail permettra « de des- 
siner les premier plans, d’avoir une 
vue plus précise des contraintes 
liées à ce site historique, et d’identi-
fier les sources de financement mo-
bilisables. » 

L’acquisition 
de l’ancien tribunal 
Harold Huwart a bien conscience de 
l’ampleur du projet : « Je peux com-
prendre que tout ne soit pas réalisé 
tout de suite et qu’il soit nécessaire 
de phaser un certain nombre de 
choses mais il faut tout de même des 
fourchettes. Ce n’est pas avec le 
même menu ou avec le même outil 
que j’irai chercher des subventions 
notamment auprès de la Région et 
de l’Europe. » 
Malgré toute la complexité de ce 
projet, une première étape pourrait 
intervenir dès 2023. La Maison de la 
justice et du droit devrait en effet 
quitter les locaux de l’ancien tribu-
nal, rue Saint-Denis, pour rejoindre le 
site de l’ancienne sous-préfecture, 
place du 11-Août, libéré depuis la 
création de la Maison de l’État, rue 
Saint-Laurent. Le conseil départe-
mental d’Eure-et-Loir, propriétaire 
de l’ancien tribunal, céderait alors ce 
bâtiment à la Ville de Nogent-le-
Rotrou pour l’euro symbolique. 
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Employé à la boulangerie au pont de Bois 
(le Fournil Gabriel) jusqu’en septembre 
dernier, Nicolas Grasteau, 35 ans, a fran-
chi le pas avec sa compagne Amandine 
et a repris la boulangerie située au 129, 
rue Saint-Hilaire. « Cet emplacement est 
idéal. Surtout avec la future ruelle des 
Lavandières qui va s’agrandir. Cet amé-
nagement sera bénéfique pour nous », 
explique celui qui voulait absolument 
rester à Nogent-le-Rotrou.  
Avant la réouverture, Nicolas Grasteau, 
titulaire d’un CAP boulangerie et pâtis-
serie, a passé près de cinq semaines pour 
réaliser des travaux, tant dans le labo que 
dans la boutique. Il peut ainsi recevoir le 

public, avec ses deux vendeuses et un 
boulanger, dans sa boulangerie flambant 
neuve.  
Des clients qui ont un vaste choix de pro-
duits à déguster à tout heure de la journée. 
Un petit creux le matin ou au goûter ? Ils 
trouveront de nombreuses viennoiseries. 
L’Instant Passion propose également des 
sandwichs, des pizzas, des quiches pour 
la pause du midi. Sans oublier les nom-
breuses pâtisseries pour les plus gour-
mands.  

L’Instant Passion est ouvert du lundi 
au vendredi de 6 heures à 19 heures 
et le samedi de 6h30 à 13h30 

commerce

L'Instant Passion 
avec Nicolas Grasteau 

Coiffeuse durant trente-cinq ans - dont 
une décennie à Bellême (Orne) - Valérie 
Laurent a souhaité ranger ses ciseaux 
et s’offrir une nouvelle aventure. « J’avais 
l’idée de travailler autour de la fête. 
Moi-même, je suis musicienne à la Banda 
tchitchaaa et à Sablons-sur-Huisne », 
explique celle qui a débuté le nouveau 
chapitre de sa vie professionnelle chez 
elle « avec de la décoration à base de 
ballons. » Valérie Laurent a voulu aller 
plus loin et s’est installée au 52, rue Saint-
Hilaire, « pour avoir pignon sur rue ».  
Dans sa boutique, la commerçante pro-
pose tout ce qu’il faut pour faire la fête : 

des perruques, des masques, la location 
et vente de déguisements. Elle peut 
également confectionner un décor pour 
un événement marquant tels que des 
anniversaires, baptêmes, mariages, etc. 
grâce à  la location de structures en alu-
minium en formes d’arche, de colonne ou 
de mur qui seront habillées par des bal-
lons biodégradables ou des toiles.  

Un Air de Fête est ouvert du mardi 
au vendredi de 10 heures à 12h15 
et de 14h30 à 19 heures et le samedi 
de 9h30 à 18 heures. 
Renseignements au 06 81 75 79 32  

Un air de fête 
avec Valérie Laurent 

La boutique Perticazen a fait son appari-
tion il y a quelques mois et s’est déjà bien 
ancrée au 107, rue Saint-Hilaire. Avec ce 
nom en référence au Perche des temps 
anciens, Virginie Jumentier et Sandrine 
Amiot rencontrent une clientèle assidue 
à qui elles proposent des bougies, des 
oracles, du thé, des infusions, de l’encens, 
des produits cosmétiques, etc. 
Il est également possible d’y décorer sa 
maison avec des pièces d’artisanat venant 
du monde entier ou des objets locaux 
comme les pendules de Pierre-Emmanuel 
Plez, installé à Charbonnières.  
Une grande partie de la boutique est par 

ailleurs consacrée à la gemmologie (pier-
res fines, précieuses ou ornementales), 
une spécialité de Sandrine Amiot. « Ici, le 
bien être prédomine. Nous proposons par 
exemple des solutions aux personnes 
stressées ou en manque de sommeil », 
note Virginie Jumentier, ravie de s’être ins- 
tallée à Nogent-le-le-Rotrou. « Il man-
quait ici un commerce atypique comme 
le nôtre ! ». 

Pertica Zen est ouvert du mardi 
au samedi de 10 à 12 heures et de 14 
heures à 19 heures. 
Retrouvez la boutique sur Facebook 
et Instagram.  

Pour être zen avec 
Pertica Zen  
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commerce

La société DHCuisines a déménagé, deux 
ans après son installation à Nogent-le-
Rotrou. Son nouveau local se situe doré-

navant au 108, rue Saint-Hilaire, qui ac-
cueillait autrefois le Point information 
jeunesse (PIJ).  
À sa tête un duo qui se partage les tâches : 
Mathis Foucault s’occupe de la partie 
communication avec la promotion de la 
société sur les réseaux sociaux. 
Didier Hemavathy, lui, gère la conception 
et le suivi de la cuisine “haute-gamme”.  
« Je réalise la modélisation de la cuisine 
en 3D avec un formulaire de conception 
en suivant les demandes de nos clients. 
De la façade au type de poignée en pas-
sant par le plan de travail », explique Di-
dier Hemavathy. 

Pour prendre rendez-vous avec 
DHCuisines : contact@dhcuisines.com

DHCuisines 
la cuisine sur mesure 

Mesdames, faites vous plaisir en vous  ren- 
dant , et en franchissant les portes de My 
Little Boutique, un magasin dédié aux 
vêtements tenu par Anne Stassi-Vergier 

qui a ouvert ses portes au 113, rue Saint- 
Hilaire. Un local regorgeant de nombreux 
trésors vestimentaires comme le décrit 
la créatrice du lieu qui travaillait aupa-
ravant dans l’événementiel et la commu-
nication : « Il s’agit d’une boutique sur 
cintres avec des robes, des pantalons, des 
vestes de seconde main, etc. Je sélec-
tionne et récupère des habits qui ne sont 
plus utilisés et on partage la vente ». 
Anne Stassi-Vergier propose également 
des vêtements neufs, des bijoux, de la 
maroquinerie. Elle accorde aussi une 
petite place pour les hommes. Pour la 
responsable de My Little Boutique, ce 
concept manquait à Nogent-le-Rotrou. 
« Je profite aussi pour partager ma pas-
sion des vêtements et mettre en avant 
leur réutilisation ». 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 

My Little Boutique est du jeudi 
au samedi de 10 heures à 18 heures 
en hiver et du mardi au samedi 
de 10 heures à 18 heures en été. 

My Little Boutique 
le dressing des copines 

« Ce local était une opportunité qui fallait 
saisir », confie Florence Chesneau, res-
ponsable du Collectif des lunetiers rue 
Saint-Hilaire et de Opticien Krys dans la 
galerie marchande du centre commer-
cial E.Leclerc. Cette opportunité était au 
2, rue de la Herse, bâtiment qui accueil-
lait auparavant Morgan dédié aux vête-
ments pour femmes. 
Elle ne le cache pas, l’emplacement de 
sa troisième boutique « est parfait et 
stratégique avec la place du 11-Août pour 
le stationnement, la zone piétonne et la 
Poste à proximité. Tout simplement dans 
le cœur de ville de Nogent-le-Rotrou ». 
Ce nouveau magasin propose près de 

1.100 modèles de lunettes avec des 
espaces pour les femmes, les hommes, 
les enfants et les solaires, « et des 
produits exclusifs estampillés Levi’s et le 
Coq sportif ».  
D’autres services sont proposés : le 
contrôle de la vue et la contactologie 
(lentilles de contact)... L’équipe, renfor-
cée par deux nouveaux éléments, pri-
vilégie la prise de rendez-vous pour venir 
solliciter leurs conseils. 

Krys est ouvert du mardi au vendredi 
de 9 heures à 12 heures et de 14 heures 
à 19 heures et le samedi de 9 heures 
à 12h30 et de 14h30 à 18 heures. 

Opticien Krys 
s’installe rue de la Herse 

Découvrez Le kébab 
à la sauce berlinoise 
Hassan Fatach ne manque pas d’ambi-
tion. En octobre 2022, ce jeune homme 
a ouvert un commerce de restauration 
rapide à Rémalard (Orne). Quatre mois 
plus tard, il récidive à Nogent-le-Rotrou, 
en lançant le Berlinois au 38, rue Paul-
Deschanel. 
Il propose aux Nogentais de découvrir 
l’authentique kébab berlinois. « J'ai beau- 
coup voyagé en Europe et souvent en 
Allemagne. C’est dans ce pays que j’ai 
pu goûter ce plat turque bien différent 
de celui que nous pouvons manger en 
France », explique Hassan Fatach. 
« Outre-Rhin, il y a une grande place 
pour les légumes », confie-t-il. Sur sa 
carte, il propose donc le Berlinois avec 
ses légumes frits et frais, le classique et 
le veggie à base de falafels, à déguster 
sur place ou à emporter, en sandwich 
ou en assiette, avec des sauces maison 
et un pain fabriqué par un boulanger.  
Le Berlinois est ouvert du lundi 
au vendredi de 11 heures à 14 heures 
et le samedi et dimanche de 11 heures 
à minuit. 
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environnement

La ferme photovoltaïque 
sera opérationnelle en janvier 2024 

L
a future ferme photovoltaïque 
implantée à Nogent-le-Rotrou, 
sur la zone l’Aunay, pourra pro-
duire 6,5 MW d'électricité, soit 

l’équivalent de la consommation de 
3.400 habitants sur un an. Porté par 
la Société d'économie mixte (SEM) 
EnR Centre-Val de Loire, le projet 
évitera l’émission de 120 tonnes de 
CO2 par an. 

Remettre la main 
sur le marché de l’énergie 
L’idée de ce projet est née en 2007 
sur un terrain inadapté à la construc-
tion d’un bâtiment industriel du fait 
d’une forte pente. La mise en route 
est rapide mais stoppée par le mora-
toire Fillon de décembre 2010 qui 
expliquait que la production d’élec-
tricité ne pouvait plus couvrir les in-
vestissements de cet ordre.  
Huit ans plus tard, en décembre 
2018, le projet refait surface. Il aura 
encore fallu attendre plus de quatre 
ans avant de donner les premiers 
coups de pioche. La voirie et les ré-
seaux divers ont été réalisés dernière-

ment. Courant avril, la clôture défini-
tive devait être installée ainsi que 
la bâche incendie. Les prochaines 
étapes, dans les semaines ou mois à 
venir, seront les poses des structures 
et des modules photovoltaïques, du 
poste de livraison et du local tech-
nique, des onduleurs et l’enfouisse-
ment des câbles dans l’enceinte du 
parc. Ainsi, l’électrification du parc se 
déroulera entre la mi-octobre et la 
fin novembre. La centrale entrera 
en phase de test sur le mois de dé-
cembre et la mise en service est pro-
grammée le 3 janvier 2024. 
« On sacrifie le terrain, peu adapté à 
la création d’usines, et le loyer.  À la 
fin, on ne tire pas grand chose de ce 
projet en tant que collectivité. Mais 
si personne ne fait l’effort, si on dit 
non à toutes les énergies renouve-
lables, on ne sera pas très avancé 
dans deux ans face aux questions qui 
nous occupent aujourd’hui », expli-
que Harold Huwart, maire de Nogent- 
le-Rotrou et président de la Commu-
nauté de communes du Perche. Il 
ajoute ; « dans les quatre ou cinq ans 
à venir, la flambée des prix de l’éner-

gie va asphyxier l’économie natio-
nale. La seule façon de survivre sera 
de remettre la main sur le marché de 
l’énergie. »  

Financement 
participatif 
Avec un coût total de 5,3 millions 
d’euros, l’investissement est lourd. Il 
est porté par EnR Centre-Val de Loire 
et le syndicat d’Energie Eure-et-Loir 
qui deviendront copropriétaires de 
cette centrale.  
Un financement participatif d’une 
enveloppe de 150.000 euros sera 
réservé en priorité aux habitants du 
territoire. Le taux d’intérêt sera com-
pris entre 4 et 5% et il sera lancé à 
la fin de l’été 2023 pour cinq ans. 
L’occasion pour les citoyens de s’ap-
proprier le projet. 
Cette ferme photovoltaïque fonc-
tionnera pendant 30 ans. Plusieurs 
options seront ensuite possibles: les 
copropriétaires pourront démonter 
le parc et rendre le terrain ou l’ex-
ploitation pourra être prolongée de 
cinq ou même dix ans. 

Les panneaux solaires se dresseront bientôt sur un terrain de la zone de l’Aunay. 
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Le jardin Tirard 
s’offre aux enfants 

Avec le jardin Tirard, les familles disposent d’un nouveau 
jardin d’enfants, à la croisée des écoles du cœur de ville.  

cadre de vie

I
l n’aura fallu que quelques minu-
tes, le mardi 28 février dernier, 
pour que les écoliers du centre-
ville trouvent le chemin du jardin 

d’enfants Tirard, en lieu et place de 
l’ancienne maison de retraite La 
Charmille, à l’angle de l’avenue de la 
République et de l’avenue Georges-
Clémenceau.  
Depuis, le site est devenu un point de 
passage incontournable, à la sortie 
des écoles et à chaque  moment libre 
de la semaine : « Nous avons voulu 
créer un espace sécurisé dédié aux 
familles avec des jeux s’adressant 
aux tout-petits mais aussi aux plus 
grands », précise Harold Huwart, 
maire de Nogent-le-Rotrou. 

Des spectacles 
pour enfants cet été 

Après trois ans de travail, depuis les 
premières réunions préparant la dé-

molition de l’ancienne maison 
de retraite, l’offre est complète 
avec les balançoires tradition-
nelles, une toupie et un jeu 
d’éveil sur le thème de la cons-
truction. Mais surtout, le jardin 
propose une reproduction uni-
que du beffroi de l’usine Tirard 
de la rue Sainte-Anne. Du haut 
de ces six mètres, agrémenté 
d’un toboggan et d’une barre 
de descente, il domine l’ensem-
ble, comme pour rendre hommage à 
la famille Tirard, propriétaire du site 
dès 1879. La maison surplombant le 
jardin reste le témoin d'un passé in-
dustriel à la renommée mondiale, 
jusqu’à la moitié du XXe siècle.  
Six mètres de haut, c’est aussi la 
taille de la pyramide de corde se 
dressant à proximité du préau sous 
lequel il est possible de s'abriter en 
cas de mauvais temps. La dernière 

touche sera apportée dans quelques 
semaines avec la mise en œuvre du 
revêtement définitif sur le chemine-
ment encerclant la l’espace enherbé 
central. Un espace qui bénéficiera 
d’une programmation de spectacles 
pour enfants, en juillet août, le jeudi.  
L’implantation de jeux va se pour-
suivre cette année près du city stade, 
aux Gauchetières, et place Winston-
Churchill, au plateau Saint-Jean.

Cerisiers, pommiers ou poiriers : dix arbres fruitiers ont été 
mis en terre par ATD Quart Monde au sein du quartier des 
Gauchetières.  

C’était un don inespéré : dix arbres fruitiers, racines nues, prêts à être 
mis en terre. Tous ont été offerts par « un allié de notre comité », 
comme l’explique Claudine Jarlier, l’une des principales chevilles ou-
vrières du comité local d’ATD Quart. Il fallait donc trouver l'endroit pour 
les planter. Ou plutôt les endroits.  
Le territoire de Nogent Perche Habitat, dans le quartier des Gauche-
tières était une évidence. Le comité ATD Quart Monde y mène régulière-
ment des actions depuis bien des années. Grâce au travail préparatoire 
des agents du service des espaces verts de la Ville de Nogent- 
le-Rotrou, les dix arbres fruitiers ont trouvé leur écrin avec l’aide des 
enfants de la bibliothèque de rue, de leurs parents et de quelques 
bénévoles.  
Les enfants, gants à la main et munis d’une pelle ou d’un râteau, n’ont 
pas chômé, mettant du cœur à l’ouvrage en compagnie d’Harold Huwart, 
le maire de Nogent-le-Rotrou, sous le regard de Claudine Jarlier : 
« Cette action permet non seulement d’embellir le quartier mais aussi 
de travailler sur la biodiversité ! ». 

Des arbres fruitiers plantés dans le quartier des Gauchetières

Les enfants et adultes d’ATD Quart Monde n’ont pas ménagé 
leurs efforts pour mettre en terre les dix arbres fruitiers 
en compagnie d’Harold Huwart.



14  I  LE MAG  Ville de Nogent-le-Rotrou • n° 44 mai 2023 •

divertissement

Depuis le début de l’année, 
Le Rex est exploité par la société 
NOE Cinémas. 
Une page s’est tournée au cinéma le Rex à Nogent- 
le-Rotrou. Gérants durant 32 ans du complexe, place 
Saint-Pol puis place du 11-Août, Brigitte Montassier et 
Dominique Baudoin ont pris leur retraite. « Ils ont porté 
à bout de bras le Rex et fait le bonheur de dizaines de 
milliers de personnes » note Harold Huwart, maire de 
Nogent-le-Rotrou, rappelant l’histoire intime entre ce 
service essentiel à la population et la municipalité : 
« c’est ce qui nous a poussé à le sauver par deux fois : avec 
la reprise en 1989 et le déménagement de la place Saint-
Pol vers la place du 11-Août, fin 2010. » 

De nombreux atouts 
Pour succéder à ce duo comme délégataire chargé de 
l'exploitation et la gestion du complexe nogentais, les 
élus ont opté pour la société NOE Cinémas. « Le choix 
était évident. Cette société réunit plusieurs atouts pour 
pérenniser le site. Elle affiche une expérience profession-
nelle exceptionnelle, une synergie est possible avec des 
cinémas proches géographiquement, le projets est sé-
rieux, elle assure une offre de programmation de qualité, 
calée sur l’actualité et à destination de tous les publics 
avec une stratégie de développement intéressante. »  
Richard Patry, créateur et dirigeant de NOE Cinémas, ne 

cache pas sa « fierté d’être ici à Nogent-le-Rotrou ! ». 
Président de la Fédération nationale des cinémas 
français et de la Chambre syndicale des cinémas de Nor-
mandie, il n’est pas là « pour tout changer ». Il l’affirme : 
« Brigitte Montassier et Dominique Baudoin ont réalisé 
un travail remarquable. » 

75 séances par semaine 
Fort de ses quarante-cinq cinémas et plus de cents salles 
que composent NOE Cinémas, Richard Patry voudra 
toutefois écrire son propre scénario. Tout d’abord en pro-
posant « la réservation en ligne, les cartes d’abonnement 
valable dans de nombreux complexes, les cartes de fidél-
ité, etc. » Soixante-quinze séances sont proposées en 
moyenne par semaine avec au minimum huit films diffé-
rents dont trois inédits au minimum. Cela représente près 
de 280 films par an.  
Une véritable politique d'animation et événementielle 
sera mise en place avec « des avants-premières, des 
opéras, des concerts, du théâtre, des soirées thématiques 
festives  et des rencontres avec des équipes de films. » 
Le Rex fonctionne dorénavant toute l’année, sans inter-
ruption, avec des séances le dimanche matin.  
La programmation de courts-métrages se poursuit, tout 
comme le maintien du classement Art et Essai et des 
Labels. NOE Cinémas met aussi l’accent sur la communi-
cation avec un site internet, une application mobile, les 
réseaux sociaux…Pour être au plus proche de son public.

Le cinéma Le Rex écrit un nouveau scénario 

NOE Cinémas, c’est… 

45 cinémas implantés dans 14 départements. 

139 salles dont 12 points de projection 
du circuit itinérant. 
2.557.023 entrées réalisées en 2022. 

Plus de 1% de part de marché 
au niveau de la fréquentation nationale. 
16.671.575 euros de recettes guichet en 2022. 

9e place du classement des circuits nationaux 
en 2020.
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culture

L
a saison estivale 2023 du château des 
Comtes du Perche met à l’honneur deux 
artistes photographes locaux d’excep-
tion : Camille Silvy (1834-1910), pion-

nier de la photographie, du Perche jusqu’à 
Londres avec ses paysages et ses portraits, et 
Carol Descordes ses natures mortes photo-
graphiques dans son atelier du Perche.  

Un des pionniers 
de la photographie 
« Camille Silvy est l’un des pionniers de la pho-
tographie », rappelle Harold Huwart, maire de 
Nogent-le-Rotrou. La Ville « tient énormément au travail 
de cet enfant du pays connu mondialement sauf ici, à 
Nogent-le-Rotrou. Il faut y remédier », ajoute l’élu. 
Dans la cour du château, le public peut ainsi découvrir les 
agrandissements des originaux, propriétés du musée de 
l’histoire du Perche, complétés par des tirages provenant 
d’une collection privée. Au total, vingt panneaux trônent 
dont des vues de sa région natale et notamment deux 
paysages, Vallée de l’Huisne à Nogent-le-Rotrou (prise 
depuis le pont de Bois) et Étang de Gaillard à la Croix-du-
Perche qui ont contribué à sa notoriété. 
Les visiteurs pourront ensuite  se rendre au premier étage 
du musée pour s’émerveiller devant les productions de 
Carol Descordes. Une exposition qui vous permettra de 
vous évader et intéressera tant les touristes que les pas-

sionnés du Perche.  L’artiste a tout d’abord développé un 
important travail photographique dont la thématique 
centrale est la forêt. Au château des Comtes du Perche, 
la Mortagnaise présentera une série de photographies sur 
le thème des natures mortes très inspirées des peintres 
anciens. 
Ne vous y trompez pas, vous allez admirer des natures 
mortes photographiques et non des peintures ! Au pre-
mier regard, le doute est possible. 

Lumière et justesse de tons 
Photographe de studio, Carol Descordes possède ce 
savoir-faire lui permettant d’égaler la lumière et la 
justesse de tons qui émanent des objets. En tant qu’héri-
tière de grands antiquaires, elle connaît tous les secrets 
de composition. Avec des sujets différents allant des 
fleurs, aux fruits, à la cuisine à des objets d’un autre 
temps, « provenant de prêts de collectionneurs ou de 
mes balades dans les brocantes, ma seconde passion », 
explique Carol Descordes. 
 
Pratique : Exposition du 1er avril au 17 septembre 2023. 
D’avril à juin et septembre : tous les jours de 10 heures à 
12 heures et de 14 heures à 18 heures. En juillet et août : 
tous les jours de 10 heures à 18 heures. Fermé le 1er mai. 
Musée de l’histoire du Perche. Tél : 02 37 52 18 02.

Le château des Comtes du Perche 
en écrin de la photographie 

Le château des Comtes du Perche offre un cadre exceptionnel pour apprécier, tout l’été, les photos 
de Camille Silvy et Carol Descordes.  

À l’occasion du festival Pop Cidre, le 24 juin, la photographie sera 
en fête. Didier Leplat viendra au château avec son trombinotron. 
Grâce à cette machine, le photographe « tirera » votre portrait à 
l’ancienne. Il sera accompagné par Sandrine Chiesa qui vous pro-
posera de prendre la pose dans des tenues datant du XIXe siècle ou 
début XXe siècle. Le résultat est époustouflant !

Animation



Sur les traces du général Huet 

En parcourant la ville, des noms de rue font parfois référence à des personnages aujourd’hui oubliés. 
C’est le cas du général Huet. 

histoire

E
ntre les rues Saint-Laurent et Gus- 
tave-Le-Bon, la rue du Général-
Huet relie l’église Saint-Laurent 
à la place de la République.   

Pierre Huet est né, à Nogent-le-Rotrou, 
le 16 décembre 1749, à la paroisse Saint-
Laurent. 
Il est le fils de Louis Huet, peigneur de 
laine, et de Jacquine Boursetier, son 
épouse. Après avoir commencé à exercer 
le métier de son père, il s’engage, en 
1766, alors âgé de 17 ans, comme simple 
soldat au sein du régiment de Provence, 
dans l’armée royale.  
Promu sergent en 1772, fourrier en 1775, 
adjudant en 1780, il est nommé porte-
étendard en 1788 jusqu’à son retrait de 
l’armée, en septembre 1790. Le 2 décem-
bre 1790, il est élu capitaine dans la 
garde nationale de Nogent-le-Rotrou. 
Le 4 septembre 1791, il devient lieu-
tenant-colonel et le 4 novembre prend 
le commandement du 1er bataillon des 
volontaires d’Eure-et-Loir au sein duquel 
il se lie d’amitié avec le général Marceau. 
Le 29 août 1792, il participe à la bataille 
de Verdun, et signe la capitulation de cette 

ville le 2 septembre. Il participe le 6 no-
vembre 1792 à la bataille de Jemappes 
contre les Autrichiens. 

Il repousse une attaque 
prussienne 
Promu général de brigade le 20 septem-
bre 1793, il rejoint l’armée du Rhin le 29 
septembre. Envoyé au fort de Bitche, avec 
673 hommes et une compagnie de canon-
niers, il repousse une attaque prussienne 
dans la nuit du 16 et 17 novembre 1793. 
Suspendu le 3 décembre 1793, par les 
représentants de la Convention en mis-
sion, il est remis en activité, le 9 février 
1794, à l’armée des côtes de Cherbourg. 
Sous le Directoire, il est nommé général 
de division. En 1796, il prend le comman-
dement de la division stationnée à Rouen, 
avant d’être réformé le 22 septembre. 
Le 26 octobre 1797, il rejoint le comman-
dement de la 11e division militaire. Cette 
affectation est la dernière de sa carrière 
puisque le 15 février 1799, il est mis 
définitivement à la retraite. Il revient 
alors à Nogent-le-Rotrou. Il y meurt le 21 

novembre 1810, à la veille de ses 61 ans.  
L’acte de décès, conservé aux archives 
municipales, domicile Pierre Huet, céli-
bataire, dans la rue Dorée, aujourd’hui rue 
Gouverneur. Ce document a été établi 
sur la déclaration de Jean-François Huet, 
son frère, garde champêtre, demeurant 
rue Saint-Laurent, et de Jean-Louis Fou-
quet, praticien (notaire), habitant rue 
Saint-Hilaire. 

Anciennement ruelle 
des Prés 
Afin d’honorer la mémoire de Pierre Huet, 
le conseil municipal de Nogent-le-Rotrou, 
réuni le 24 septembre 1833, décide de 
renommer la ruelle des prés (désignée 
ainsi depuis 1648) en rue Huet. 
Le 26 octobre 1900, sur la sollicitation 
de son petit-neveu Émile Germond (né-
gociant à Angers), les conseillers muni-
cipaux décident de changer le nom de la 
rue Huet. Elle devient la rue du Général-
Huet. Le demande d’Émile Germond 
d’érection d’une statue du général Huet 
est refusée par le même conseil.

Lettre du général de brigade Pierre Huet, adressée au 
conseil municipal de Nogent-le-Rotrou, au sujet de la 
bataille de Jemappes, du 6 novembre 1792. Il y relate 
la mort du Nogentais Jean-Jacques Leboucq. Soldat 
volontaire au 1er bataillon d’Eure-et-Loir, décédé en 
voulant porter secours à son commandant, Pierre Huet. 

Nous Général de Brigade soussigné certifions 
à tout ce quil appartiendra que le citoyen Jean* Jacques 
LeBoucq soldat volontaire au premier bataillon 
d’eure et loire dont jetois cidevant Commandant 
a été tué à la bataille de Gemappe près de moi 
en voulant me preter secour et quil a resté sur 
le champ de bataille ; en foi de quoi avons 
délivré le présent à Jean Baptiste Le Boucq son 
père pour le faire jouir du bénéfice de la loi : 
à Nogent Le Rotrou le vingt deux nivôse 

l’an deux de la République une et indivisible 
* Baptiste 
Huet 
Vu par nous administrateurs 
Du district de nogent le républicain 
Le vingt trois nivôse l’an 2 de la Rep 
BAUDOUIN DAVID BOUCHET DELORME 
BOURDIN (?) ALLEAUME 
NB : La transcription respecte la rédaction, l’ortho-
graphe et la ponctuation originale 
NB 2 : 22 nivôse an 2 (calendrier républicain) corre-
spond dans notre calendrier grégorien au 11 janvier 
1794 
NB 3 : 23 nivôse an 2 (calendrier républicain) corre-
spond dans notre calendrier grégorien au 12 janvier 
1794

16  I  LE MAG  Ville de Nogent-le-Rotrou • n° 44 mai 2023 •



Vaccination et dépistage : le Pôle santé 
publique 28 renforce l’offre de soin 
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santé

A
près Chartres et Dreux, le secteur de Nogent- 
le-Rotrou dispose d’une antenne du Pôle santé 
publique 28, sous l’égide du centre hospitalier 
de Dreux.  

La structure doit remplir trois objectifs. Le premier est 
d’être un centre de vaccinations ouvert à tout le monde 
et pour tous vaccins recommandés ou obligatoires « sauf 
ceux permettant de voyager dont la fièvre jaune, la ty-
phoïde, etc. Pour ces cas, il faut un infectiologue sur place 
et il n'y en a pas ici », rappelle Chloé Boulay, infirmière à 
la tête de cette antenne percheronne.  
Deuxième objectif : la lutte antituberculeuse. « Cela 
s’adresse à la population migrante et aux personnes 
souhaitant intégrer un service de santé ».  

Centre de dépistage 
Enfin, ce site est un Centre gratuit d’informations, de 
dépistage et diagnostic (CeGIDD) des infections sexuel-
lement transmissibles. « Nous réalisons des tests pour 
le VIH, la syphilis, les différentes hépatites, le chlamydia, 
et le gonocoque et les herpès », précise encore Chloé 
Bouday.  

Chloé Boulay alerte sur l’ignorance des porteurs du VIH. 
« Il est normalement conseillé de réaliser un test une fois 
par an si vous avez un ou une partenaire stable et tous les 
trois mois si vos relations sont nombreuses ». Elle se mon-
tre aussi rassurante : « Tous ces tests sont réalisés sous 
un numéro et non avec l'identité ». 
Outre les dépistages , Chloé Boulay intervient également 
pour aborder la vie affective et la vie sexuelle auprès du 
jeune public, au collège (4e et 3e) et dans les lycées du 
secteur. 
 
Pôle santé publique 28 du Perche 
(16, rue de la Sérine - Arcisses) 

Le CeGIDD  est ouvert le lundi et le vendredi 
de 12 h 30 à 14 heures. 
Sur rendez-vous au 02.37.51.54.00 
ou Santepublique.nogentlerotrou@ch-dreux.fr 

Le centre de vaccination est ouvert le mercredi 
de 14 heures à 16 heures. 
Sur rendez-vous au 02.37.51.54.00 
ou cellule.psp28@ch-dreux.fr. Gratuit. 

Le Pôle santé publique 28 
a ouvert une antenne 
aux portes de 
Nogent-le-Rotrou, 
dans la rue de la Sérine, 
sur la commune 
d’Arcisses. 
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éducation

D'
après le Plan national nutrition-santé, le petit-
déjeuner est un repas à part entière et doit 
représenter entre 20 et 25 % des apports éner-
gétiques sur l'ensemble d'une journée. Pour-

tant, la prise de ce repas n’est pas systématique chez les 
enfants. Nombreux sont ceux qui arrivent à l’école le 
matin avec le ventre vide. Les petits Nogentais n’en font 
pas exception.  
Ainsi, le dispositif “Petit-déjeuner à l’école” a été lancé. 
Il est opérationnel depuis quelques années au sein des 
écoles maternelles François-Dolto, Paul-Langevin et Lucie- 
Aubrac. Il vient donc d’être étendu à l’école élémentaire 
Jean-Macé pour les soixante élèves de CP et CE1. 

Produit laitier, fruit frais 
Chaque vendredi, les enfants peuvent ainsi manger un pro- 

 
 
 
  
 duit laitier, un produit céréalier, un fruit frais ou un jus de 
fruit frais. Avec les maternelles, ce sont 330 écoliers 
de Nogent-le-Rotrou qui profitent de cette opération 
gérée par l'Education nationale avec le concours des 
moyens de la Ville, qui met à disposition ses agents et la 
cuisine centrale pour mener à bien ces petits déjeuners. 

L’apprentissage au bio 
Une opération importante à plusieurs titres. Les enfants 
prennent des forces avant cette journée grâce à un repas 
de qualité et équilibré. Ils sont aussi éduqués à la nourri-
ture bio. En classe, ils étudieront l'importance des repas. 

L’opération “Petit-déjeuner” 
étendue à l’école Jean-Macé 

Depuis février, chaque vendredi, les CP et CE1 de l’école Jean-
Macé profitent du dispositif “Petit-déjeuner” déjà en place 
dans les écoles maternelles de la ville. 

Pour le lancement, les enfants ont pu déguster une gaufre 
avec une pâte à tartiner ou une confiture, un fromage 
blanc bio de MIL Perche - Marché d'Intérêt Local du 
Perche  et un jus de fruit bio de La Reinette Verte.

Les élèves de cours préparatoire de l’école Jean-Macé ont reçu 
le soutien du service municipal des Espaces verts pour planter 
des haies dans la cour. 

Offrir aux élèves du frais en été, telle était l’envie de Sylvie Pichard, 
directrice de l’école Jean-Macé et du corps enseignant. Cette envie est 
devenue une réalité avec l’aménagement d’une zone de tranquillité 
ombragée pour que les enfants puissent se poser calmement. Une 
équipe du service municipal des Espaces verts est intervenue en janvier 
pour planter une haie composée de charmilles. Équipés de bottes et de 
gants, les enfants d’une classe de cours préparatoire (CP) n’ont pas 
hésité à donner un coup de main aux employés de la municipalité.  

Un potager 
Une seconde haie a été placée en terre afin de tracer les limites du 
jardin de l'école. Ce potager - à proximité des locaux du Centre commu-
nal d’action sociale - est constitué de six carrés, un pour chaque classe.  
Ce projet de végétalisation continuera avec une nouvelle phase dans 
un second temps. La cour basse, utilisée par les plus petits, sera, pour 
une partie, décapée et enherbée. Avec l'installation de tables et bancs 
pour que les enfants puissent dessiner ou lire dans le calme. Pour une 
récréation apaisante.

La cour de l’école Jean-Macé se végétalise
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éducation

D
u 26 juillet au 11 août 2024, la France sera au 
centre de toutes les attentions avec l’organisa-
tion des jeux Olympiques(JO) d’été. Un événe-
ment mondial que la Ville de Nogent-le-Rotrou 

n’a pas voulu manquer. 
Autour d’un projet mené par Chloé Lebreton, conseillère 
pédagogique de la circonscription scolaire chargée de 
l’éducation physique et sportive et présidente de l’USEP 
du secteur nogentais, les écoliers des différents éta-
blissements publiques de la ville participent à de nom-
breuses actions. 
Durant trois ans, et jusqu’au lancement des JO, les en-
fants se voient proposer différents temps forts articulés 
autour de trois axes : faire vivre à tous les émotions du 
sport et des jeux ; mettre davantage de sport dans leur 
quotidien ; animer et agrandir la communauté Paris 2024.  

Cycles vélo et gymnastique 
Le départ a été donné dès la rentrée scolaire 2021. « Nous 
avons proposé un cycle vélo aux quatre écoles élémen-
taires de la commune grâce à la vingtaine de deux roues 
prêtés par l’Usep 28. L’occasion pour les enfants d’ap-
prendre les bons rouages pour circuler en bicyclette » se 
souvient Chloé Lebreton. Une deuxième épreuve sur le 
thème de la semaine olympique et paralympique a permis 
de « développer les thèmes de l’inclusion et des mobilités 
douces » auprès des CP, CE1 et CE2.  
Enfin, les collégiens d’Arsène-Meunier et les enfants des 
écoles nogentaises Georges-Brassens, Silvia-Monfort, 
Marcel-Pagnol, Lucie-Aubrac, Françoise-Dolto ainsi que de 
l’école Robert-Doisneau de Margon, ont enfilé les baskets 
pour la course contre la faim. Sans oublier la journée 
sportive et de liaison entre le collège Pierre-Brossolette 
et les CM1 et CM2. 
Cette année, les écoliers n’ont pas relâché leurs efforts. 
Tous les élèves de maternelle bénéficient d’un cycle gym-
nastique avec Chloé Haincourt de l’Alliance nogentaise. 
« Nous leur proposons six séances par classe pour une pra-
tique adaptée et différente de celle proposée à l’école », 
relève Chloé Lebreton. 

Rugby et danse 
Le rugby est également mis à l’honneur. Sébastien Martin, 
éducateur au sein du Rugby club percheron nogentais, 

prodigue ses précieux conseils aux CM1 et CM2. Ce pro-
gramme se concluera le 29 juin, au stade Saint-Jean, avec 
la “coupe du monde des écoles”, en écho à la coupe du 
monde de rugby qui se disputera en France à l’automne 
2023. « Chaque classe représentera un pays qualifié pour 
cette épreuve. On conservera le véritable tirage au sort ».  
Les enfants jongleront entre le ballon ovale et la géogra-
phie : « chaque équipe devra réaliser une pancarte pour 
présenter sa nation ».  
La musique s’est fait également une place dans les ac-
tions, « les maternelles apprennent des danses provenant 
du répertoire percheron. Avec, pour finalité, une représen-
tation jeudi 1er juin de 9h30 à 11 heures, sur la place Saint-
Pol. Ils seront accompagnés par les élèves du Dispositifs 
d'accompagnement médico-éducatif (Dame) Antoine-
Fauvet ». 

L’escrime ou le canoë ? 
Dès la rentrée prochaine, et pour la dernière ligne droite 
avant le lancement des jeux Olympiques, Chloé Lebreton 
a déjà des projets en tête avec « la découverte de l’es-
crime ou du canoë ». Le cycle gymnastique devrait être 
renouvelé auprès des maternelles et sera certainement 
complété par d’autres rendez-vous. 
Ensuite, il sera ensuite temps de sortir les drapeaux tri-
colores et d’encourager nos athlètes.

Nogent court 
vers les jeux Olympiques ! 

Labellisée Terre de Jeux 2024, la capitale du Perche fonce vers le plus grand événement sportif. 
Depuis deux ans, les écoles de la Ville participent à de nombreuses animations. 



handicap
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environnement

L
e service de collecte 
des déchets verts pour 
tous, en porte-à-porte, 
s’est arrêté en avril 2023.  

Sur rendez-vous 
Dès le 7 mai, le service, en porte-
à-porte, sur les agglomérations 
de Nogent-le-Rotrou et Margon 
sera supprimé. La collecte sera 
uniquement assurée sur rendez-
vous, le lundi, pour les personnes 
âgées de plus de 70 ans et à mo-
bilité réduite.  
Les usagers répondant aux critères doivent obligatoirement s'inscrire auprès du Sictom 
(02.37.29.68.56). Le prestataire chargé de la collecte fournira les sacs pour le ramas-
sage de la période du 7 mai au 31 octobre. Il communiquera également un numéro de 
téléphone permettant de prendre rendez-vous. 
En dehors de la collecte, d’autres solutions sont possibles : compostage, paillage, haie 
sèche, végétaux à croissance lente, etc. Sans oublier évidemment l’apport volontaire 
à la déchèterie. 

La collecte des déchets verts évolue 

Les dernières collectes pour tous, c’est fini. Un nouveau dispositif sera mis en place à partir du 7 mai. 

Le Sictom va, d’ici la fin d’année, distribuer 
des bacs jaunes à roulettes pour le tri des 
emballages, à tous les habitants de la 
commune. Afin de préparer cette distri-
bution, et recenser l’ensemble des habi-
tants en vue de commander les bacs, une 
enquête auprès de tous les foyers va être 
organisée du 2 mai au 14 juillet 2023 par 
l’entreprise ESE. 
Des avis de passages seront déposés dans 
les boîtes aux lettres. Si certains habitants 

ne sont pas présents 
lors du passage des  
enquêteurs,  ils  pour- 
ront  répondre à l’en- 
quête via le flash-
code ci-joint.

Bacs jaunes 
à roulettes

Pascaline Grangier et Alain Vergnol, conseillers municipaux en charge 
du handicap, poursuivent leurs actions pour renforcer les liens entre les 
personnes en situation de handicap et ceux qui les aident au quotidien.  
Grâce au partenariat avec la fédération Familles rurales d’Eure-et-Loir, 
le club local de badminton (BCN) et le café associatif Le Circonflexe, 
la municipalité a pu mettre en place ces ateliers gratuits proposant des 
activités partagées. Il a fallu une simple rencontre avec Ellen Valy de la 
fédération Familles rurales pour que tout s’accélère. « Elle avait déjà 
mis en place de tels ateliers ailleurs », expliquent Pascaline Grangier 
et Alain Vergnol.  
Les aidants et les aidés peuvent ainsi se retrouver pour échanger le volant 
avec Renaud Leroy, éducateur au sein BNC et formé au sport adapté, et 
apprendre des recettes de cuisine avec la cheffe du Circonflexe. 
En plus de ces initiatives, les deux élus poursuivent leur permanence, 
au sein de la mairie, le deuxième mardi de chaque mois de 14 heures à 
16 heures où ils proposent aux aidants ou aidés de venir à leur rencontre 
pour échanger et/ou poser leurs questions. 

Pratique : Les ateliers aidants-aidés se dérouleront les 12 mai et 6 juin 
pour le badminton et les 15 mai et 12 juin pour la cuisine. Ils sont gra-
tuits mais le nombre de places est limité. Inscriptions auprès d’Ellen 
Valy au 02.45.26.01.30 ou par mail à ellen.valy@famillesrurales.org 

Des ateliers gratuits pour les aidés et les aidants
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L’intimité de la zone naturelle de la Borde 
protégée par 1.000 arbustes 

En ce début d’année, les équipes des Espaces verts de la Ville ont installé une haie sur le second 
plan d’eau de la base de loisirs de la Borde.

environnement

I
l faudra un peu de temps pour qu’ils puissent agir 
comme un rempart, mais les 1.000 arbustes plantés 
cet hiver par les agents du services des espaces verts 
de la Ville de Nogent-le-Rotrou, ont une mission de la 

plus haute importance. À terme, ils seront les garants de 
l'intimité des oiseaux fréquentant la zone naturelle de la 
base de loisirs de la Borde.  

Barrière naturelle 
Il s’agissait entre autres d’une demande des ornitholo-
gues. Ils souhaitaient la mise en place d’une haie afin que 
les promeneurs, engagés dans la zone naturelle, restent 
le plus éloignés possible du plan d’eau et restent le plus 
près possible de l’Huisne. 
Les nombreuses espèces d’oiseaux aiment se nourrir sur 
cette partie du site où la profondeur de l’eau n’atteint pas 
plus de 50 centimètres. L’intrusion de l’homme pourrait 
les faire fuir et perturber le milieu naturel. 

Dix-sept espèces différentes 
Il aura donc fallu dix jours de travail aux agents de la Ville 
de Nogent-le-Rotrou pour mettre en œuvre les végétaux 
sur une longueur de 1.000 mètres. Quatre à cinq ans de 
croissance seront nécessaires pour que ces végétaux at-
teignent entre deux et huit mètres de hauteur.  
Cette clôture végétalisée a été créée avec des essen- 
ces percheronnes. Pour éviter la repousse de mauvaises 

herbes, ces arbustes sauvages - provenant de dix-sept 
espèces différentes* - ont été plantés sur des toiles de 
jute et protégés contre les ragondins qui seraient suscep-
tibles de gratter leur écorce.  
Outre la limitation du passage des promeneurs près du 
plan d'eau, cette haie jouera un rôle biologique important 
grâce à la richesse des variétés végétales, point de dé-
part de la chaîne alimentaire. Elle sera aussi le point de 
refuge pour de nombreuses autres espèces animales. 
Avec ce nouvel aménagement, la base de loisirs de la 
Borde, gérée par le syndicat intercommunal formé entre 
Nogent-le-Rotrou (82 %) et Arcisses (18 %), conforte son 
statut de plus grande zone naturelle du Perche avec ses 
deux plans d’eau : un premier pour les pêcheurs et le 
second dédié principalement à la biodiversité, à la repro-
duction des poissons et à la nidification d’oiseaux.  
Après l’installation d’un poste d’observations pour les 
naturalistes qui peuvent surveiller les espèces remar-
quables qu’abrite le site, les aménagements se poursui-
vent donc avec la mise en place d’une protection.

 
*Amelanchier lamarckii, charme carpinus betulus, noisetier, pommier 
sauvage, prunellier prunus spinosa, cornouiller mâle, cornouiller san-
guin, genêt à balais, fusain d’Europe, bourdaine, cerisier de Sainte-
Lucie, nerprun purgatif, saule marsault, saule cendré, sureau noir, 
ligustrum vulgare, viburnum opulus.

Le coup d’envoi de la saison estivale de la base de loisirs de la 
Borde sera donné le 29 avril. La Terrasse, avec ses boissons, glaces 
et gaufres ouvrira tous les week-end et jours fériés de mai, juin et 
septembre, de 14 heures à 19 heures. Les équipes seront en poste 
tous les jours en juillet et août, de 11 heures à 20 heures en semaine 
et 21 heures le week-end, en complétant l’offre par la location de 
pédalos et de barques. 

Ouverture de la Terrasse 
dès le 29 avril
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programme animations

Mardi 9 mai Cinéma Le Rex  
Séance de cinéma à 14 heures réservée 
aux seniors nogentais. 4 euros.  
Jeudi 26 mai 
Musée du parfum et égouts de Paris 
Le matin : Visite guidée du musée du par-
fum, au cœur de Paris. Le Musée propose 
un concept unique et expose de manière 
originale toutes les étapes qui donnent 
vie à ce mythique objet de luxe et notre 
quotidien : Le Parfum. Le midi : Déjeuner 
au foyer de la Madeleine. L’après-midi : 
Visite guidée des égouts de Paris. Plonger 
dans les entrailles de la ville et explorer 
sa face cachée. Piétons dans le monde 
du dessus, nous marchons sur les plaques 
d’égout sans y faire attention… Mais avons- 
nous idée de ce qui se passe, juste en 
dessous ? 92 euros. 
Mardi 6 juin Cinéma Le Rex  
Séance de cinéma à 14 heures réservée 
aux seniors nogentais. 4 euros.  
Jeudi 8 juin Festival À Portée de Voix 
À 12 heures, guinguette au Chantier du 
parc Louis-Moulin de Nogent-Le-Rotrou. 
Chanson à roulette est un duo tout terrain 
au bagout charmeur qui jouent avec le 

public en leur faisant 
tirer à la roulette, la 
chanson qu’ils vont 
chanter. De Barbara 
à Piaf, d’Aznavour à 
Brel, de Bourvil à 
Gainsbourg, un mo-
ment joyeux, sympa-
thique et acoustique 
à déguster sans mo-
dération. 24 euros. 

Mardi 13 juin Giverny 
Le matin : Embarquez 
à bord d’une vérita-
ble machine à voya-
ger dans le temps au départ de cette 
petite gare normande de la fin du XIXe 
siècle. Le midi : Déjeuner à Saint Aquilin 
de Pacy. L’après-midi : Visite libre de la 
Fondation de Claude Monet. Entrer dans 
sa maison, c’est avoir le sentiment que 
l’artiste est encore là. Une longue pause 
s’impose devant le bassin aux Nymphéas 
et son célèbre pont japonais. 90 euros. 
Jeudi 29 juin De Lisieux à Cabourg 
Le matin : Laissez-vous conter l’histoire 
de Lisieux et la vie des grands person- 

 nages de la cité à travers ses édifices. 
Vous pourrez admirer les monuments de 
la ville médiévale, moderne et contem-
poraine : le palais épiscopal et son jardin, 
les maisons des chanoines et la demeure 
du Haut-Doyen. Enfin, on ne peut venir à 
Lisieux sans découvrir la Basilique Sainte-
Thérèse et ses décors, une des plus gran-
des églises du XXe siècle. Le midi : Dé- 
jeuner à Lisieux. L’après-midi : visite en 
petit train de la ville de Cabourg. 
87 euros. 

Les animations du Centre communal 
d’action sociale  

Voici le programme des animations proposées au second trimestre 2023 par le Centre communal 
d’action sociale à destination des retraités de plus de 60 ans. 

Salle des Colonnes 
Samedis 13 mai et 17 juin De 10 h 45 à 11 h 15 Concert baroque 
 
Bibliothèque municipale 

Samedi 12 mai 
De 18 heures à 23 heures Soirée contes et jeux autour du monde avec 
Ludo'Perche. Public familial. Accès libre. Repas partagé à la bibliothèque. 
Renseignements au 02 37 52 76 16 
ou bibliothequemunicipale@ville-nogent-le-rotrou.fr 
Samedi 27 mai 
À 10 h 30 atelier créatif adulte "Confection d'un kokedama". À partir 
de 14 ans. Sur inscription. Atelier de création végétale. Renseignements 
au 02 37 52 76 16 ou bibliothequemunicipale@ville-nogent-le-rotrou.fr 

École de musique municipale 
Samedi 13 mai 
À 20 heures Concert des ensembles à la salle Pierre-Mendès-France 
Samedi 3 juin 
À 17 heures « Les anches du balkans » à l’école de musique municipale 
ou au Théâtre de Verdure (si beau temps). 
Dimanche 18 juin 
À 15 heures Concert des musiques actuelles à la salle Pierre-Mendès-
France.

Stage chœur éphémère 
Dimanche 14 mai de 10 heures à 17 heures 
Vous aimez chanter en groupe alors inscrivez-vous au stage... trois 
chansons harmonisées, deux cheffes de chœur et un chœur éphé-
mère qui chantera ensuite le dimanche 11 juin pendant le festival ! 
Inscriptions (gratuites). Renseignements au 02 37 53 03 93 ou 
festivalaporteedevoix@orange.fr ou www.festivalaporteedevoix.com
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expression politique
Les propos publiés engagent la seule responsabilité de l’auteur

Groupe minoritaire 
Notre groupe d'opposition a décidé de nouveau cette année de 
s'abstenir sur le budget 2023 proposé par le Maire Harold Huwart. 
Face à l'immobilisme sur de nombreux dossiers et à des investisse-
ments mal réfléchis, nous souhaitons émettre des réserves face à 
l'action de la municipalité en place.  
Tout d'abord, le projet nécessaire de la rénovation de la place Saint 
Pol comporte de nombreuses erreurs: un problème d'aménage-
ment pour les personnes à mobilité réduite, un plan paysager en 
non-adéquation avec les besoins, des craquelures diverses. Nous 
regrettons le manque de suivi de ce dossier et espérons que la voie 
d’accès entre les 2 parkings telle qu’elle avait été prévue sur les 
esquisses sera bien aménagée en 2023, il en va de la dynamique 
de la Place. 
Ensuite, la municipalité fait preuve d'immobilisme dans sa politique 
de santé. Bien que le Maire s'insurge dans les journaux des consé-
quences d'une loi mettant en difficulté l'hôpital (loi Rist), il ne fait 
pas face à l'urgence de la désertification médicale nogentaise. Il 
nous avait promis un médecin salarié par la région aux Gauche-
tières pour 2021, nous sommes en 2023 ... la Cour des Comptes 
Régionale a d'ailleurs soulevé l'impossibilité budgétaire de cette 
promesse.  
Par ailleurs, la diminution de subventions aux associations et la 
coupure de chauffage dans certains bâtiments municipaux utilisés 
par celles-ci mettent en difficulté plusieurs acteurs associatifs 
nogentais. 
Concernant la politique culturelle de la ville, nous regrettons 
encore cette année qu’aucune saison culturelle ne voit le jour à 
Nogent. Bien que les concerts en plein air sont de belles réalisa-
tions, notre ville a énormément réduit ses événements culturels.  
Enfin les préoccupations du quotidien semblent être peu relayées 
par notre maire, nous pouvons toujours regretter son manque 
d’écoute face aux interrogations des Nogentais, notamment concer-
nant la coupure dès 22h de l’éclairage public qui peut mettre en 
danger de nombreux habitants. 
Pour l’ensemble de ces raisons, nous avons souhaité nous abstenir. 
Les élus Avec Cœur et Audace 

Pascale de Souancé - Amadys Castanier - Christophe Allheily 
Estelle Duez - Jean-Pierre Huguet

Groupe majoritaire 
En 2023, grâce à la bonne gestion de nos finances, la Ville aura 
les moyens d’absorber la hausse des prix de l’énergie sans 
dégrader nos services publics communaux. Nous aurons aussi 
les moyens d’investir près de 7 millions d’euros, sans emprunt 
et sans augmentation d’impôts.  

Les travaux d’embellissement engagés en centre-ville vont 
donc se poursuivre et s’élargir au plateau Saint-Jean et aux 
Gauchetières, notamment avec la construction du centre de 
santé et la rénovation du centre commercial. Les subventions 
aux associations seront bien maintenues à un haut niveau, afin 
d’offrir un maximum d’activités à tous les habitants. Nos écoles 
et nos cantines continueront de bénéficier d’un encadrement 
renforcé et d’investissements pour améliorer les conditions 
d’éducation de nos enfants. Cette année encore, la Ville 
continuera d’assumer l’essentiel des animations qui profitent 
à l’ensemble des Percherons. Rappelons que les dépenses 
culturelles de la Ville atteignent près d’1,5 million d’euros par an.  

La chambre régionale des comptes a salué en ce début d’année 
la gestion financière de la communauté de communes du 
Perche. C’est la meilleure garantie de notre capacité à agir. 
Aussi, je tiens à remercier tous ceux qui, tout au long de l’année, 
nous aident à faire évoluer le fonctionnement de nos services 
publics, à rechercher le bon usage des deniers publics et nous 
permettent de continuer à agir.  

Il est plus facile de critiquer que d’agir, plus facile de répandre 
des rumeurs et des fausses informations que de dire la vérité 
et de convaincre les citoyens, plus facile de donner son avis sur 
tout que de travailler et d’être présent dans la vie des habitants. 
Que ce printemps 2023 soit l’occasion pour nous de remercier 
chaleureusement tous ceux qui font vivre notre ville et qui nous 
aident à avancer au service des Nogentais ! 

Harold Huwart 
pour le groupe majoritaire

COUPS DE CŒUR DE LA BIBLIOTHÈQUE
Le Goûter du lion 
Roman adulte 
 

Ito 
Ogawa

Les Tribulations d'Esther Parmentier, 
sorcière stagiaire : Cadavre haché, 
vampire fâché 
Roman Young adult 

Maëlle Desard

Shizuku, jeune trentenaire atteinte d'un cancer, se 
rend à la "Maison du lion" sur une île de la mer in-
térieure du Japon pour y vivre sereinement ses 
derniers jours. Elle se lie d'amitié avec les pen-
sionnaires déjà présents qui deviennent sa nou-
velle famille. Un hymne à l'existence pour trouver 
de l'apaisement au crépuscule de sa vie.

Esther, 19 ans et un sacré caractère, découvre un beau 
jour qu'elle est une sorcière ! Elle intègre "l'Agence" 
et y découvre ses nouveaux collègues : un loup garou 
alpha, un djinn séducteur, une sorcière surpuissante, 
un fantôme accro aux jeux vidéos et surtout, son tu-
teur de stage, un vampire imbuvable mais néanmoins 
très séduisant... Un roman plein de peps et d'humour 
dans un univers d'urban fantasy, comme une bouffée 
d'air frais au parfum de surnaturel ! 

Et ils meurent tous les deux à la fin 
Roman Ado 
 
Ada 
 Silvera

Mateo et Rufus reçoivent tous les deux, le même 
jour, l'appel tant redouté de Death-Cast : ils 
vont mourir dans les 24 heures. Ils ne se connais-
sent pas mais désirent se faire un nouvel ami 
grâce à l'application "Le Dernier Ami". Une ren-
contre qui va bouleverser leurs derniers instants 
et les révéler à eux-mêmes...




